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Les moments de mode emblématiques
de Madhuri Dixit qui ont transformé à

jamais le style Bollywood
Des normes de beauté réinventées

Avec son sourire radieux et ses yeux expressifs,
Madhuri Dixit s’est éloignée des standards de beauté
conventionnels. Elle a défendu la grâce naturelle plu-
tôt que la perfection, laissant sa confiance transpa-
raître dans chaque rôle. Ses choix de maquillage –
fard à joues doux, yeux bordés de khôl et lèvres
brillantes – sont devenus emblématiques de l’allure
de la femme indienne moderne. Madhuri ne repré-
sentait pas seulement la beauté : elle l’a redéfinie
comme l’authenticité enveloppée de charme.

L’ère de la coiffure

Les boucles volumineuses et les couches douces de
Madhuri Dixit sont devenues la tendance ultime des
années 90, inspirant d’innombrables femmes à tra-
vers l’Inde à adopter des coiffures audacieuses et
gonflables. Son mélange sans effort de glamour et
de charme naturel a redéfini la beauté féminine à
l’écran. Encore aujourd’hui, les coiffeurs la citent
comme une influence lors de la création de looks
rétro. Les cheveux de Madhuri ne faisaient pas seu-
lement partie de son style : c’était une déclaration de
confiance et d’individualité qui marquait une époque.

Dancewear redéfinit la grâce

Dans ses numéros de danse inoubliables, les cos-
tumes de Madhuri racontaient des histoires aussi
belles que ses expressions. Des tissus fluides, des
lehengas scintillants et des teintes pastel ont accen-
tué chaque mouvement, mélangeant l’art et l’esthé-
tique sans effort. Ses vêtements de danse embléma-
tiques dans des chansons comme Ek Do Teen et
Dhak Dhak ont élevé la chorégraphie de Bollywood
dans la haute mode. Madhuri ne se contentait pas de
performer : elle faisait de chaque tourbillon et cha-
toiement une leçon d’élégance.

L’engouement pour les bijoux a déclenché
Lorsque Madhuri a orné des bijoux complexes à Hum

Aapke Hain Koun... et Devdas, ce n’était pas seule-
ment pour l’écran, cela a créé des tendances du
monde réel. Des étrangleurs lourds aux élégants
maang-tikkas, ses looks ont ravivé l’amour pour les
bijoux traditionnels indiens chez les jeunes. Des
mariées de tout le pays imitent encore son style
royal, prouvant la capacité intemporelle de Madhuri à
fusionner cinéma, culture et mode.

Déclaration de partage de signature

Peu de gens peuvent avoir un air aussi sûr et intem-
porel que Madhuri Dixit. Qu’elle soit ornée de déli-
cates broderies ou d’imprimés éclatants, son élégan-
ce drapée a su conquérir le cœur de l’Inde. Des pro-
motions de films aux tapis rouges, les actions de
Madhuri sont devenues synonymes de grâce et de
tradition moderne. Elle a montré comment une sil-
houette classique pouvait dégager un attrait contem-
porain, rendant le saree non seulement une tenue
ethnique, mais une déclaration de mode mondiale
qui ne s’estompe jamais.
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Rangeela de Ram Gopal
Varma revient en salle en
4K le 28 novembre 2025

Trois décennies après son premier succès en salles,
Rangeela de Ram Gopal Varma est sur le point de revenir
sur grand écran, cette fois dans un format 4K HD nouvelle-
ment remasterisé. Le drame romantique de 1995, mettant
en vedette Aamir Khan, Urmila Matondkar et Jackie Shroff,
sortira à nouveau dans certaines salles le 28 novembre
dans le cadre de l’initiative Ultra Rewind d’Ultra Media.

La réédition vise à réintroduire le monde intem-
porel des rêves, de l’ambition et de l’amour inavoué du film
auprès d’une nouvelle génération de cinéphiles. En confir-
mant la date, Ultra Media a déclaré que la version restau-
rée présentera des visuels et des sons améliorés, offrant
au public la possibilité de découvrir le film « comme il était
censé être vu ».

Dans une déclaration partagée plus tôt, le
cinéaste Ram Gopal Varma a réfléchi à la pertinence
durable du film : « Rangeela incarnait l’esprit d’aspiration,
montrant que les gens ordinaires peuvent également oser
rêver grand. Son succès a démontré que le cinéma qui
enfreint les règles est souvent le plus inoubliable. »

Le PDG d’Ultra Media, Sushilkumar Agrawal, avait
également décrit Rangeela comme « un voyage nostal-
gique à l’époque dorée de Bollywood », ajoutant que la
restauration garantit que « son charme intemporel continue
d’hypnotiser le public pour les années à venir ».

Sorti en 1995, Rangeela est devenu une étape
importante dans le cinéma hindou pour son récit vibrant, sa
chorégraphie élégante et la bande originale emblématique
d’A. R. Rahman, avec des classiques comme Tanha
Tanha, Haye Rama et Rangeela Re. Son impact sur
l’esthétique de la mode et du cinéma a marqué un tournant
pour le grand public Bollywood.

Raveena Tandon incarne la mère
du Premier ministre Narendra

Modi Heeraben dans Maa Vande
Dans un casting intrigant, l’acteur vétéran Raveena
Tandon a été confirmé pour incarner Heeraben Modi la
mère de Narendra Modi dans le prochain biopic multilingue
intitulé Maa Vande.
Le film, qui a été officiellement annoncé le jour de l’anniver-
saire de Modi, le 17 septembre, est réalisé par Kranthi
Kumar Ch et produit par Silver Cast Creations sous la ban-
nière du producteur Veer Reddy. Le projet est dirigé par
l’acteur Unni Mukundan, qui se mettra à la place de
Narendra Modi.

Selon les proches de l’unité de tournage, Tandon
a été ému par le personnage de Heeraben. La force, la
profondeur et l’arc du caractère stratifié résonnaient avec
Raveena. L’histoire d’Heeraben, notamment « la perte de
sa mère au début de son enfance… la façon dont elle
tenait la famille avec calme et courage », a été un facteur
de motivation dans la signature de l’actrice.
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Le ministre Assirvaden établit une vision pour un secteur
de l’eau résilient au climat

Des acteurs clés habilités à adopter
l’IA en classe

Maurice doit repenser d’urgence la façon
dont elle gère et protège ses ressources en
eau, non seulement pour répondre à la
demande croissante, mais aussi pour résis-
ter aux impacts croissants du changement
climatique », a déclaré le ministre de
l’Énergie et des Services publics, M. Patrick
Gervais Assirvaden.

Il s’exprimai à l’ouverture d’un atel-
ier consultatif sur le « Plan directeur de ges-
tion intégrée durable de l’eau pour la
République de Maurice », qui s’est tenu aux
Docks de Port Louis. La Directrice de
l’Agence Française de Développement
(AFD) pour Maurice et les Seychelles, Mme
Laëtitia Habchi, était également présente.

Organisé conjointement par le min-
istère de l’Energie et des Services publics et
l’AFD, cet atelier s’inscrit dans le cadre d’un
partenariat en cours visant à moderniser le
secteur de l’eau et à renforcer la résilience
du pays face aux enjeux climatiques.

Dans son allocution, le ministre
Assirvaden a souligné les pressions crois-
santes sur les ressources en eau de
Maurice, rappelant que l’île a été confrontée
à trois sécheresses majeures au cours des
cinq dernières années et que les régimes
pluviométriques deviennent plus imprévisi-
bles en raison du changement climatique. Il
a souligné que la sécurité de l’eau et la ges-
tion durable des ressources est désormais
une priorité nationale. « La gouvernance
durable de l’eau nécessite une action coor-

donnée de la part du gouvernement, des
partenaires et des citoyens pour faire en
sorte que Maurice devienne plus résiliente,
plus équitable et capable de relever les défis
futurs de l’eau », a-t-il ajouté.

En réponse à ces défis, le gou-
vernement a lancé un « plan Marshall pour
l’eau » national, structuré autour de six
piliers stratégiques : le développement des
eaux souterraines, l’expansion des eaux de
surface, la réutilisation des eaux usées, le
dessalement, l’utilisation de l’eau hydroélec-
trique et la construction de mini-barrages.
Le Plan vise non seulement à accroître l’ap-
provisionnement en eau, mais aussi à
améliorer l’efficacité et à assurer une répar-
tition équitable dans l’ensemble du pays.

À cet égard, M. Assirvaden a
annoncé que le projet tant attendu du bar-
rage de la Rivière des Anguilles avait
atteint un stade avancé, avec un appel
d’offres international prévu d’ici la fin de
l’année. Le projet constitue une étape
majeure dans l’expansion du stockage
national de l’eau, le renforcement de la
résilience du réseau et la diversification

des sources pour mieux résister aux
risques liés au climat, a-t-il déclaré.

La ministre a également salué le
partenariat de longue date avec l’AFD, le
décrivant comme une collaboration fondée
sur une expertise et une confiance
partagées. Il s’est réjoui que Maurice ait
obtenu une ligne de crédit d’environ 2,9
milliards de roupies auprès du gouverne-
ment de la République de l’Inde pour rem-
placer 114 kilomètres de conduites d’eau
défectueuses dans 13 localités.

Pour sa part, Mme Habchi a rap-
pelé que depuis 1975, l’AFD soutient
Maurice dans la modernisation des infra-
structures de l’eau et le renforcement des
capacités institutionnelles, démontrant
ainsi son engagement de longue date dans
le secteur de l’eau du pays. Cette collabo-
ration durable continue de mettre l’accent
sur la construction d’un système d’eau effi-
cace, équitable et résilient aux défis clima-
tiques, a-t-elle déclaré, ajoutant qu’un nou-
veau programme d’investissement est en
préparation en partenariat avec les institu-
tions nationales et régionales.

Jeudi matin, à l’Institut Mahatma Gandhi de Moka, le
ministre de l’Éducation et des Ressources humaines,
le Dr Mahend Gungapersad, a souligné la nécessité
cruciale d’adopter l’intelligence artificielle (IA) et d’ex-
ploiter ses possibilités en classe pour l’avenir des
apprenants.

Il s’exprimait lors du lancement du programme
de formation « Embrasser l’intelligence artificielle et le
changement technologique dans l’éducation », une ini-
tiative de l’Institut d’enseignement technique et de
technologie (ITET) en collaboration avec le ministère
de l’Éducation et des Ressources humaines.

Dans son allocution, le ministre Gungapersad
a souligné que l’intégration de l’IA dans les salles de
classe ne devrait pas faire abstraction de la touche
humaine et humaine dans le cours de l’enseignement,
exhortant les éducateurs à utiliser à côté de leur cœur
et de leur cerveau pour donner le meilleur à leurs
élèves.

Les éducateurs, a-t-il dit, devraient toujours
avoir des considérations éthiques et pédagogiques
tout en adoptant l’IA. Il a mis en garde contre les
risques de la culture des raccourcis et de devenir trop
dépendant de l’IA, ce qui entrave la pensée créative et
critique.

Le Dr Gungapersad s’est également attardé
sur les nombreux potentiels de l’IA dans le secteur de
l’éducation, à savoir le jumelage des cours des
maîtres-enseignants au profit d’un plus grand nombre
d’étudiants ainsi que la création de coachs personnels
pour chaque enfant en fonction de ses capacités d’ap-
prentissage.

Le programme de formation, a déclaré le min-
istre, est aligné sur l’objectif de prendre en compte le
renforcement des capacités des éducateurs pour les
doter des outils nécessaires afin d’améliorer le proces-
sus d’enseignement et d’apprentissage.

De son côté, le Directeur de l’ITET, M. Richard
Nemorin, a déclaré que le programme de formation
vise à intégrer les changements technologiques dans
l’éducation. Il s’agit d’une initiative marquante qui mar-
que un nouveau chapitre dans le cheminement de la
nation vers la formation d’une main-d’œuvre qualifiée
et innovante, a-t-il ajouté.

Le programme de formation
Le programme de formation, qui s’étendra sur huit
jours, comptera environ 4 000 participants. Il compren-
dra des recteurs, des recteurs adjoints, des chefs de
département, des directeurs, des directeurs de
l’Institut mauricien de formation et de développement,
des directeurs de l’Institut d’enseignement technique
et de technologie, des éducateurs et des responsables
de l’appui aux technologies de l’information et de la
communication.

Ses principaux objectifs sont de doter les édu-
cateurs des connaissances, des compétences et des
perspectives critiques nécessaires pour intégrer effi-
cacement les technologies de l’IA dans les pratiques
d’enseignement et d’apprentissage, tout en tenant
compte des considérations éthiques et en maintenant
l’intégrité pédagogique dans les environnements édu-
catifs modernes.

Ce programme aidera les participants ciblés à
réagir efficacement aux changements technologiques
grâce à l’adoption de l’IA, contribuant ainsi de manière
significative à leur croissance professionnelle.

Éducation 
Lancement de l’atelier

technique  sur le pilier 4

Alertes rapides pour tous

Un atelier technique national
de deux jours sur le pilier 4
dans le cadre de l’initiative
d’alerte précoce pour tous
(EW4All) a débuté au Pod
Building, complexe OFICEA,
en Helvétie.

Cet atelier est organ-
isé conjointement par le
Centre national de réduction
et de gestion des risques de
catastrophe et la Société de la
Croix-Rouge mauricienne, avec le soutien de la Fédération
internationale des sociétés de la Croix-Rouge et du
Croissant-Rouge.

Il vise, entre autres, à examiner et à valider
l’analyse des lacunes et le plan d’action nationaux du qua-
trième pilier de l’EW4ALL, en mettant l’accent sur l’identifi-
cation des forces, des faiblesses et des lacunes en matière
de préparation pour répondre aux alertes; à améliorer la
coordination entre les principales parties prenantes; à
examiner les arrangements institutionnels; et à déterminer
les possibilités d’améliorer les mesures d’anticipation et de
réaction aux catastrophes dans tous les secteurs.

Les participants comprennent des représentants
d’organismes gouvernementaux, de premiers intervenants,
d’autorités locales, d’organisations non gouvernementales,
du secteur privé, d’organismes des Nations Unies et
d’autres partenaires participant à la gestion et à la prépara-
tion aux risques de catastrophe.
Le Président du MRCS, M. Samorgum Tirvassen, d’autres
personnalités étaient présentes à la cérémonie d’ouverture.

Dans son allocution d’ouverture, le président du
MRCS a souligné que l’atelier vise à renforcer la coordina-
tion, à valider l’indice national de maturité et le plan d’ac-
tion, et à tracer une feuille de route à la fois ambitieuse et
ancrée dans la réalité.

Il a souligné la nécessité de diffuser efficacement
des alertes aux groupes les plus vulnérables de la commu-
nauté en ce qui concerne les alertes précoces. Le mes-
sage doit être clair et facile à comprendre afin d’atteindre la
population dans son ensemble dans les plus brefs délais,
a-t-il déclaré.
M. Tirvassen a en outre souligné l’importance d’une coor-
dination inclusive, où les mandats sont clairs, les
ressources mobilisées et les responsabilités assumées,
afin de garantir que les alertes rapides conduisent à une
action rapide.
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Monaco Explorations pour renforcer les connaissances
scientifiques sur les écosystèmes marins

Briser les obstacles pour les enfants autistes et favoriser 
l’apprentissage inclusif

Un atelier de trois jours intitulé De la science à la politique,
organisé par le Département du plateau continental, de l’ad-
ministration des zones maritimes et de l’exploration
(Cabinet du Premier Ministre) en collaboration avec Monaco
Explorations, a démarré  à Port-Louis. Les avancées scien-
tifiques de chaque projet entrepris dans le cadre de
l’Expédition 2022 de Monaco Explorations dans l’océan
Indien sont abordées lors de l’atelier, qui s’inscrit dans le
cadre de la préparation du rapport final de l’Expédition.

Les objectifs sont les suivants : informer les parties
prenantes et les partenaires des résultats scientifiques de
l’expédition; analyser la pertinence et l’importance des
résultats scientifiques et aborder les questions de gestion
dans les domaines étudiés; et discuter des questions iden-
tifiées et proposer des recommandations pour améliorer la
gouvernance et la gestion.

Dans son allocution d’ouverture, le Directeur général du
Département du plateau continental, de l’administration des
zones maritimes et de l’exploration, M. Reza Badal, a
souligné que l’expédition avait rassemblé des experts de dif-
férentes nationalités pour la cause de l’océan. L’expédition,
a-t-il indiqué, s’est concentrée sur les principaux piliers, tels
que : la conservation des écosystèmes; la recherche liée
aux organismes marins; les aires marines protégées; les
études scientifiques et les cartes; et l’utilisation des nou-
velles sciences et technologies.

Il est essentiel de veiller à ce que les découvertes scien-
tifiques deviennent des orientations exploitables pour
les gouvernements et que l’information puisse être
directement digérée dans le système et faire partie des
décisions politiques, a-t-il déclaré. Selon lui, l’atelier
Science to Policy veillera à ce que les dernières con-

naissances scientifiques éclairent efficacement les poli-
tiques et les stratégies sur des questions clés telles que
la protection et la gestion durable de l’océan Indien.
Quant au Directeur général du Département de l’é-
conomie bleue du ministère de la pêche et de l’é-
conomie bleue de la République des Seychelles, M.
Christian Barbe, il a déclaré que l’expédition avait
exploré l’écosystème marin unique qui entoure les
Seychelles et produit des données scientifiques qui
approfondissent la compréhension de la biodiversité
marine et contribueront également à la planification de
la conservation et au développement durable.

M. Christian Barbe a ajouté que les échanges d’idées,
d’expériences et d’expertise renforceront encore les
efforts collectifs visant à promouvoir la durabilité dans la
gestion des ressources maritimes partagées des
Seychelles et de Maurice.

De son côté, le Directeur-Chef des Opérations de
Monaco Explorations, M. Xavier Prache, a rappelé que
Monaco Explorations est une plateforme créée à l’initia-
tive du gouvernement de la Principauté de Monaco pour
soutenir les engagements du Prince Albert II de Monaco
en matière de connaissance, de gestion durable et de
protection de l’océan.

L’expédition, approuvée par la Décennie des Nations
Unies pour les sciences océaniques au service du
développement durable 2021-2030, a révélé la fragilité
et la vulnérabilité des zones explorées. Il est essentiel
d’agir aujourd’hui pour protéger les océans et maintenir
un équilibre entre l’exploitation durable et le respect de
la biodiversité, a-t-il déclaré.

Expédition dans l’océan Indien

Monaco Explorations « Expédition Océan Indien », menée
en octobre et novembre 2022, s’est déroulée entre Maurice,
la Réunion et les Seychelles, à bord du navire sud-africain
de recherche océanographique et de ravitaillement S.A.
Agulhas II. L’expédition a rassemblé plus de 150 partici-
pants, dont des scientifiques, de jeunes chercheurs, des
étudiants, des cinéastes, des photographes, des plongeurs,
des artistes, des communicateurs, d’une vingtaine de
nationalités.

Expédition dans l’Océan Indien 

Un atelier sur le thème « Briser les barrières : autisme et
apprentissage inclusif », organisé par le Bureau du
Médiateur pour les enfants, s’est ouvert  au Royal Green
Wellness Resort, Réduit. L’objectif est de faire le point
sur la situation actuelle des enfants autistes dans le sys-
tème éducatif mauricien, d’identifier les obstacles et de
générer des recommandations orientées vers les poli-
tiques.
La Médiatrice pour les enfants, Mme Aneeta Ghoorah,
et une trentaine de participants, dont des éducateurs,
des thérapeutes, des psychologues ainsi que des par-
ents, participent à l’atelier.
Dans son allocution, Mme Ghoorah a rappelé que le
trouble du spectre de l’autisme (TSA) est un problème
qui touche des millions d’enfants et de familles dans le
monde. Elle a réaffirmé la nécessité d’apprendre les uns
des autres, d’approfondir la compréhension, de remettre
en question les perspectives et de réaffirmer l’attache-
ment de chacun au droit de chaque enfant à une vie pleine
et digne.
Reconnaissant que l’autisme n’est pas une expérience
unique puisque chaque enfant autiste a un parcours
unique, avec des forces, des défis et des besoins différents,
elle a souligné que chaque enfant mérite d’être vu, entendu
et respecté.
« Il est essentiel que nous, en tant que société, éducateurs,
parents, soignants et défenseurs, apportions les ajustements
nécessaires pour veiller à ce qu’aucun enfant ne soit laissé
pour compte. Cela nécessite non seulement une prise de
conscience, mais aussi des actions », a-t-elle déclaré.
L’Ombudsman pour les enfants a lancé un appel à tous les
participants pour qu’ils s’engagent et apprennent les uns

des autres et explorent les moyens par lesquels ils peuvent
travailler ensemble pour éliminer les obstacles auxquels
sont confrontés les enfants autistes. Selon elle, l’atelier est
l’occasion de discuter de stratégies pratiques qui peuvent
être mises en œuvre dans les écoles, les communautés et
les foyers pour favoriser l’inclusion, la compréhension et le
respect.

Trouble du spectre autistique
Le TSA est un trouble neurologique et développemental qui
affecte la façon dont les gens interagissent avec les autres,
communiquent, apprennent et se comportent. Bien que
l’autisme puisse être diagnostiqué à tout âge, il est décrit
comme un « trouble du développement » parce que les
symptômes apparaissent généralement dans les deux pre-
mières années de la vie.

L’atelier souligne l’importance d’adopter un modèle de
l’autisme fondé sur les droits de l’homme, qui valorise la
neurodiversité et assure l’égalité des chances dans l’édu-
cation, l’emploi et la vie communautaire. Cette approche
fait passer l’attention de considérer l’autisme comme un
déficit à le reconnaître comme faisant partie de la diversité
humaine, favorisant ainsi l’autonomie, l’indépendance et la
pleine participation à la société.
Les thèmes à l’ordre du jour sont les suivants : Comprendre
l’autisme : jeter les bases de l’inclusion; les difficultés sen-
sorielles chez les enfants autistes; les caractéristiques du
spectre de l’autisme et les profils de développement; l’édu-
cation inclusive pour les apprenants autistes; l’autonomisa-
tion des éducateurs pour l’inclusion; le soutien et l’au-
tonomisation des parents; et le diagnostic, la thérapie et les
parcours de soins.
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Une journée de cérémonies et d'hommages aux victimes 
des attentats de Paris et inauguration du Jardin du souvenir

13 Novembre 2015

La France a commémoré le dixième anniversaire des
attentats du 13-Novembre à Paris et Saint-Denis. Il y a
dix ans, un commando de huit terroristes abattait 130
personnes dans la salle de concert du Bataclan, sur les
terrasses de plusieurs cafés et restaurants et aux abords
du Stade de France. Une série d’attaques revendiquée
par le groupe État islamique et qui portera le bilan total à
132 morts. Dix ans après, la France se souvient.
Plusieurs cérémonies ont eu lieu ce matin aux abords du
Stade de France, devant les bars et restaurants visés par
les commandos terroristes et devant la salle de spectacle
du Bataclan.

Une ultime cérémonie ce jeudi soir au cœur de
Paris, à proximité de l’Hôtel de Ville, pour l’inauguration
d’un jardin mémoriel, le jardin du 13-Novembre 2015. Un
parc public avec de la végétation et des blocs de granite
sur lesquels sont inscrits les noms et prénoms de toutes
les victimes ainsi que les lieux meurtris par ces attentats.

1 800 personnes ont été conviées pour une céré-
monie en musique, orchestrée notamment par l’ancien
directeur des cérémonies des Jeux olympiques de Paris.
La chanson d’AC/DC « Hells Bells », jouée en version
instrumentale, a lancé la cérémonie, avec une projection
lumineuse représentant Marianne, des larmes bleues et
rouges coulant sur ses joues.

À 18h30, des personnes qui sont intervenues ce
funeste soir du vendredi 13 novembre 2015, ont lu, dans
un silence total, pendant près de dix minutes, le nom des
132 personnes – dont deux suicides de rescapés – qui
ont perdu la vie.

Une douleur « insensée, injuste,
insupportable »

Emmanuel Macron, qui assiste à cette inauguration, a
décrit la douleur « insensée, injuste, insupportable » des
victimes du 13-Novembre. « Ce soir-là, les terroristes ont
frappé. Ils ont choisi d’atteindre ce qu’ils détestaient le
plus : notre liberté, notre joie de vivre, l’esprit de fête qui
est l’âme de notre ville », a déclaré à ses côtés la maire
de Paris Anne Hidalgo.

Une cérémonie retransmise aussi à distance
place de la République où se rassemblent depuis ce
matin de nombreuses personnes qui viennent déposer
au milieu de la place un mot, un bouquet de fleurs en
hommage aux victimes.

« J’ai allumé des bougies qui étaient éteintes »,
explique auprès de RFI Perrine, 20 ans, un briquet à la
main. « Quand on se balade autour pour un petit peu voir
l’ensemble des mots et passer un instant à se recueillir
devant, devant tous ces mots et toutes ces fleurs... On a
compris ce qui s’est passé en grandissant, en prenant de
la maturité et maintenant, c'est important pour nous, c’est
un devoir de mémoire. »

Hommage solennel au Bataclan
Quelques heures avant cette ultime cérémonie, il y a eu
l’hommage au Bataclan. Un hommage beaucoup plus
solennel devant le Bataclan, où les noms des 92 victimes
de cet attentat ont été égrenés les uns après les autres.
Des membres de la BRI, le visage masqué, sont présents
en nombre, dix ans après avoir donné l’assaut contre les
jihadistes retranchés dans la salle de concert. À eux
comme aux autres primo-intervenants, le chef de l’État
adresse la « reconnaissance » de la Nation. « Vous pou-

vez être fiers. »
Dans l’assistance, beaucoup de rescapés de l’at-

taque, comme Cyril. Il était parvenu à échapper aux ter-
roristes en se réfugiant dans les étages supérieurs du
Bataclan. Dix ans, le temps passe, mais il ne parvient pas
à effacer les traumatismes.

« Ça change avec le temps. C’est ce qu’on
apprend, on apprend à vivre avec, ça fait partie de nous.
Mais bon, voilà, c’est comme chaque année en fait »,
explique Cyril qui poursuit : « Dix ans, c’est un chiffre qui
est important, c’est sûr, mais chaque année, c’est la même
chose, donc [ce n’est pas] plus une année particulière. On
sait que c’est le temps qui fait qu’on y pense un peu moins,
mais c’est juste ça. Ça ne change rien en fait. »

À noter également, les policiers qui étaient inter-
venus dans la salle de spectacle du Bataclan, seront
décorés de la Légion d'honneur, a annoncé le président
Emmanuel Macron. « Ces policiers intervenus dans les
colonnes Alpha et Bravo pour neutraliser les assaillants
(...) seront élevés dans la Légion d'honneur en

témoignage de la reconnaissance particulière de la
nation » a-t-il déclaré au jardin mémoriel inauguré au
cœur de Paris, faisant droit à une demande des associa-
tions de victimes.

« Nous n’oublierons jamais »
Cyril qui concluait  en disant espérer que la mémoire ne
s’efface pas avec le temps. C’est précisément pour
répondre à cette crainte partagée par plusieurs rescapés
qu’est inauguré en ce moment le jardin du 13-Novembre
2015.

Les commémorations ont débuté le matin par
une cérémonie au Stade de France, avec la famille de
Manuel Dias, première victime du 13-Novembre, tuée
quand trois kamikazes se sont fait exploser devant les
portes du stade où se jouait un match amical France-
Allemagne.

« Nous n’oublierons jamais ; on nous dit de
tourner la page dix ans après, mais l’absence est
immense », a dit dans un discours poignant sa fille,
Sophie Dias, très émue.
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L'écrivain Boualem Sansal 81 ans libéré d'Algérie
prolonge son traitement en Allemagne

L’écrivain Boualem Sansal, détenu en Algérie depuis
novembre 2024, a été gracié mercredi 12 novembre
par le président algérien Abdelmadjid Tebboune. Il a
été dirigé  vers l’Allemagne, où il doit recevoir des
soins dans un hôpital de Berlin. La médiation du prési-
dent allemand a été décisive dans sa libération. 

Après un an de détention, Boualem
Sansal(Nouvelle fenêtre) est enfin libre, gracié par le
président algérien Abdelmadjid Tebboune, mercredi
12 novembre. L'écrivain franco-algérien est parti en
avion direction Berlin (Allemagne), où il  est arrivé
dans la soirée sur une base militaire. La nouvelle de
sa libération a été accueillie par les applaudissements
de l'Assemblée nationale, tous bords politiques con-
fondus.

Emmanuel Macron a pu échanger avec
Boualem Sansal. Le président de la République est
soulagé : "Je prends acte de ce geste d'humanité du
président Tebboune et l'en remercie. Je reste évidem-
ment disponible pour échanger avec lui sur l'ensemble
des sujets d'intérêt pour nos deux pays."

L'écrivain de 81 ans souffre d'un cancer de la
prostate. Ses proches se réjouissent ce soir de le
savoir sorti de prison. "Heureux, ému, je pense aussi
non seulement à Boualem Sansal, mais à tous les
écrivains algériens. Ceux qui ont été malmenés, ceux
qui ont été tués, ceux qui ont été disgraciés, chassés,
exilés. Boualem, j'ai envie de le revoir, j'aime bien sa
bonhomie, j'aime bien sa bienveillance. C'est un
écrivain très bienveillant envers ses pairs", a réagi
Kamel Daoud, écrivain franco-algérien, prix Goncourt
et auteur aux éditions Gallimard.

L'intervention de l'Allemagne
Boualem Sansal avait été arrêté le 16 novembre 2024
à son arrivée à Alger, accusé d'atteinte à l'unité
nationale. L'écrivain avait déclaré que l'Algérie avait
hérité d'une partie de son territoire sous la colonisa-
tion française, condamné pour cela à cinq ans de
prison. Une fausse accusation, d'après son comité de

é é ddigigésoutien. "Les faits qui avaient été invoqués
pour le condamner à cinq ans de prison ne tenaient
pas à l'épreuve du droit, à l'épreuve des faits. À partir
de là, il n'avait rien à faire derrière les barreaux", estime
ainsi Éric Fottorino, journaliste et écrivain. Depuis son
incarcération, la France demandait avec insistance sa
libération, mais les relations au plus bas entre Paris et
Alger ne facilitaient pas les choses. Il a donc fallu l'inter-
vention de l'Allemagne pour débloquer la situation.

"Depuis le début, les Algériens avaient dit qu'il
y aurait libération de Boualem Sansal uniquement si
cela passe par un pays tiers. Les Algériens n'avaient
aucune envie d'assister au retour triomphal et média-
tique de Boualem Sansal ici, à Paris", explique
Étienne Leenhardt, rédacteur en chef du service
étranger de France Télévisions. À son arrivée à Berlin,
Boualem Sansal devrait être immédiatement transféré
vers un hôpital allemand pour y recevoir des soins
médicaux.

Un deuxième frère d'un anti-narcos de vingt ans tué par balle

Un homme, qui travaillait pour la compagnie lituani-
enne Avion Express, aurait menti sur ses qualifications
pour se faire embaucher comme commandant de bord
et aurait fait voler des Airbus A320 dans plusieurs
pays d’Europe jusqu’à cet été

Une histoire complètement folle. Un « faux
pilote » d’Airbus A320 aurait fait voyager des cen-
taines de passagers à travers l’Europe, le tout sans
aucun diplôme. L’information a été révélée lundi par le
média spécialisé Aero Telegraph, et confirmée par la
compagnie aérienne en question, Avion Express.

« Nous confirmons que la personne con-
cernée était un ancien pilote ayant travaillé pour notre
entreprise. L’entreprise a récemment pris connais-
sance d’informations non vérifiées concernant son
expérience professionnelle », indique un porte-parole
de la compagnie lituanienne, précisant qu’une
enquête interne a « immédiatement » été ouverte. Elle
est toujours en cours.

Il aurait falsifié des documents
Avant de rejoindre la compagnie lituanienne, l’homme
concerné aurait seulement occupé un poste de copi-
lote chez Garuda Indonesia. Il aurait falsifié des docu-
ments sur son expérience professionnelle afin d’être
embauché comme commandant de bord sur des
Airbus A320. Pourtant, Avion Express insiste sur le fait
qu’elle respecte des procédures de recrutement «
strictes » afin de garantir la sécurité de ses vols.

Le « faux pilote » aurait opéré dans plusieurs
pays européens jusqu’à cet été. Il est suspendu
depuis. D’après le média spécialisé, il aurait égale-
ment travaillé pour des compagnies aériennes
d’Europe occidentale, notamment Eurowings. La com-
pagnie allemande affirme avoir fait appel à ses «
experts en sécurité afin qu’ils procèdent à un examen
plus approfondi ».

Le jeune homme, âgé d’une vingtaine d’années, a été
tué par balles en pleine rue jeudi après-midi. Amine
Kessaci est engagé dans la lutte contre le narcoban-
ditisme et aurait lui-même été la cible de «menaces».

La famille d’Amine Kessaci, jeune écologiste
marseillais de 22 ans connu localement pour son
combat auprès des proches victimes du narcoban-
ditisme après la mort barbare de son grand frère en
2020, a été de nouveau endeuillée jeudi avec l’assas-
sinat en plein jour de son petit frère.

Aux alentours de 14h30, un jeune homme de
20 ans, inconnu des services de police et de justice,
a été abattu par balle dans le 4e arrondissement de
Marseille, à deux pas de la plus grande salle de con-
cert de la ville, a indiqué dans un communiqué le pro-
cureur de Marseille, Nicolas Bessone, sans donner l’i-
dentité de la victime.

«Une moto s’est portée à hauteur du véhicule
de la victime qui venait de se garer. Le passager
arrière de la moto a tiré à plusieurs reprises sur la vic-
time, qui était toujours dans son véhicule. Plusieurs
étuis de 9 mm ont été retrouvés sur place», détaille le
procureur.

L’AFP a appris de sources concordantes qu’il
s’agissait du petit frère du militant associatif et écol-
ogiste marseillais Amine Kessaci, confirmant une
information de La Provence. Au micro de France
Info, Nicolas Bessone a précisé que la victime était
«absolument inconnue» des services de police avec
«un casier judiciaire vierge». Toujours selon cette
même source, la victime était «extérieure à tout ce
qui gangrène Marseille, le narcotrafic  et la criminal-

ité organisée».
Auprès de nos confrères, le maire de

Marseille Benoît Payan craignait de voir derrière ce
meurtre «un assassinat d’avertissement», une
«hypothèse à ce stade absolument pas exclue» selon
le procureur de la République de Marseille. «Ce
drame est sans doute un point de bascule effrayant
qui doit faire prendre conscience du danger de cette
mafia du narcobanditisme à l’ensemble de la société
française», a estimé le garde des Sceaux, Gérald
Darmanin, sur X.

«Aucune mère ne devrait vivre cela»
Christine Juste, adjointe écologiste au maire

de Marseille et proche d’Amine Kessaci, a confirmé à
l’AFP, en pleurs, l’identité de la jeune victime. «J’ai
énormément de peine pour mon ami et sa maman,
aucune mère ne devrait vivre cela, la perte de deux
enfants. Et je suis en colère qu’on puisse, dans la 2e
ville de France, assassiner aussi facilement en plein
jour des gens», a-t-elle déclaré.

La cheffe des Écologistes Marine Tondelier a
souligné dans un tweet les «circonstances atroces»
de la perte de ce deuxième frère «qui voulait devenir
policier». «Nous serons là pour toi. Aujourd’hui et tous
les jours qui suivront», a-t-elle également lancé à l’at-
tention de son camarade qui s’était présenté aux
européennes en 2024.
Le parquet a ouvert une enquête pour assassinat en
bande organisée et association de malfaiteurs en vue
de commettre un crime. Les investigations ne font que
commencer et le lien éventuel avec le narcobandis-
time n’est pas établi à ce stade.

Bientôt un procès
Mais, selon une source proche de l’enquête

interrogée par l’AFP, Amine Kessaci était placé sous
protection judiciaire depuis la parution d’un livre à la
rentrée, une longue lettre adressée à son grand frère
Brahim tué dans un narchomicide. La préfète de
police déléguée Corinne Simon a affirmé qu’ «un dis-
positif de sécurité adapté a été immédiatement mis en
œuvre» et que «la police judiciaire de Marseille fait de
cette enquête une priorité».

La vie de ce jeune passionné de politique, qui
a grandi dans une cité des quartiers nord, a basculé
en 2020, lors d’un triple assassinat barbare qui a
notamment touché Brahim, victime de tirs par arme à
feu et dont le corps a ensuite été retrouvé carbonisé
dans un véhicule près de Marseille.

Il crée alors l’association Conscience pour
aider les familles, juridiquement et psychologique-
ment, et changer le regard sur ces morts qu’il consid-
ère comme des victimes. Après d’ultimes recours d’un
des mis en cause rejetés par la Cour de cassation
début novembre, ce dossier devrait être jugé dans
l’année à venir.

Brahim était le seul à être tombé dans la
drogue parmi une fratrie de six, avait assuré à l’AFP
Amine Kessaci à l’occasion d’un portrait en 2024 con-
sacré à ce minot des quartiers nord de Marseille,
estampillé «société civile», qui s’était présenté aux
élections européennes sur la liste de Marie Toussaint
pour porter la voix de la jeunesse et des quartiers
populaires mais avait perdu de peu, face au
Rassemblement National (RN).

Marseille

Un « faux pilote » aurait
fait voler des Airbus

A320 à travers l’Europe
sans aucun diplôme
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Irlande 2  Portugal 0

L'Italie vient à bout de la Moldavie et fait 
patienter la Norvège

Coup de coude et expulsion pour Cristiano Ronaldo

L'Italie est maintenant fixée: après sa laborieuse
victoire contre la Moldavie (2-0) jeudi, il lui faudra
battre la Norvège dimanche par au moins... 9 buts
d'écart pour décrocher sa qualification directe pour
le Mondial-2026.

Depuis qu'il a pris ses fonctions de sélec-
tionneur de la Nazionale en remplacement de
Luciano Spalletti, Gennaro Gattuso savait que ter-
miner à la première place du groupe I, après le cam-
ouflet d'Oslo (défaite 3-0) début juin, serait difficile.

Cette mission est désormais quasiment impossi-
ble.

L'Italie, déjà assuré depuis la fenêtre d'octobre
de terminer au pire 2e, a pourtant remporté ses six
derniers matches, mais sa différence de buts avec le
leader norvégien, son prochain adversaire, est réd-
hibitoire, même si les Azzuri devaient battre Erling
Haaland et ses coéquipiers dimanche à San Siro.

Après sa victoire face à l'Estonie, grâce à des
doublés de Haaland et d'Alexander Sorloth, la
Norvège totalise 21 points, soit trois de plus que
l'Italie.

Même en cas de victoire pour revenir à égalité
de points, la Nazionale, avec sa différence de buts
de +12, contre +29 à la Norvège, devra probable-
ment se contenter de la deuxième place, et donc
disputer fin mars des barrages, qui lui ont été fatals
pour les deux dernières Coupes du monde (2018,
2022).

Gattuso ne se faisait de toutes façons guère d'il-
lusions. C'est aussi pour cela qu'il a fait tourner son
effectif en laissant son gardien titulaire Gianluigi
Donnarumma sur le banc et en remaniant son
attaque portée pour ce match par le revenant

Gianluigi Scamacca et par Riccardo Orsolini.
Dans cette configuration expérimentale, l'Italie a

sans surprise manqué de repères et mis du temps à
trouver la bonne carburation.

Il a fallu attendre la 88e minute pour que
Gianluca Mancini libère la dizaine de tifosi venus à
Chisinau et écoeure les Norvégiens, virtuellement
qualifiés jusque là pour leur première Coupe du
monde depuis 1998.

Le grand espoir italien Francesco Pio Esposito a
ajouté un second but dans le temps additionnel

(90e+2).
"Les matches faciles n'existent plus, si vous vous

attendiez qu'on remporte ce match 11-1 comme la
Norvège l'avait fait, vous vous êtes trompés. Je suis
très satisfait de mon équipe", a déclaré Gattuso,
agacé.

"On a fait ce qu'on devait faire, on a donné du
temps de jeu à des joueurs qui ne jouent pas beau-
coup et on va de l'avant", a insisté "Rino", qui a
enchaîné cinq victoires en autant de matches
depuis sa nomination.

Moldova 0  Italie  2

Un geste à ne pas montrer dans les écoles -
Cristiano Ronaldo a été expulsé contre l’Irlande, pour
un mauvais geste. Et le Portugal s’est en plus incliné.

Non, l’Irlande n’a pas marqué de but, mais c’é-
tait tout comme. A l’heure de jeu, lorsque Glenn
Nyberg est sorti du petit cabanon qui abrite la VAR
pour donner un carton rouge à Cristiano Ronaldo,
pour avoir donné un coup de coude à son adver-
saire, l’Aviva Stadium de Dublin a tremblé de bon-
heur. Et en a profité pour chambrer le Portugais,
excédé par cette décision, qui a rejoint les vesti-
aires en applaudissant ironiquement le public
irlandais.

Ce dernier était fou de joie. Car, en plus de
voir CR7 recevoir le premier carton rouge de sa
carrière en sélection, les coéquipiers de l’ancien
Lyonnais Jake O’Brien ont réalisé un gros coup
dans la course à la qualification pour la Coupe du
monde 2026 au Canada, aux Etats-Unis et au
Mexique : une victoire 2-0, grâce à deux buts de
l’attaquant d’Alkmaar Troy Parrott.

Grâce à ce succès, les Irlandais reviennent
dans la course à la qualification pour le Mondial.
Le Portugal reste tout de même en tête du groupe
F avec 10 points, avec deux longueurs d’avance
sur la Hongrie. L’Irlande est troisième avec sept
points. 
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Les Bleus, à peine qualifiés et déjà au taquet pour
la Coupe du monde
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Qualifications Coupe du Monde 2026

France 4  Ukraine 0

L'Angleterre, qui était déjà qualifiée pour la Coupe du
monde 2026, a enchaîné face à la Serbie (2-0), ce jeudi
soir à Wembley, une septième victoire sans encaisser de
but. Jude Bellingham, lancé à la 65e minute, a effectué
une bonne entrée.

Pour autant l'intérêt sportif de ce match contre
les Serbes demeurait mesuré pour les joueurs de
Thomas Tuchel, qui étaient déjà qualifiés pour la Coupe
du monde 2026, ce qui explique sans doute pourquoi ils
se sont montrés moins incisifs que lors de leurs succès
probants décrochés récemment sur le score de 5-0 en
Serbie (le 9 septembre) et en Lettonie (le 14 octobre).

Dominateurs statistiquement parlant (63 % de
possession, 6 tirs cadrés, contre 3 pour leurs adver-
saires), mais pas toujours convaincants dans leur
expression collective, les Trois Lions s'en sont d'abord
remis au talent de Bukayo Saka, qui a marqué d'une jolie
volée du gauche (1-0, 28e)., à la suite d'une frappe con-
trée de Nico O'Reilly, plutôt convaincant pour sa première
titularisation chez les A, et qui a frappé sur le poteau peu
après (41e).

Ensuite, Harry Kane de la tête (42e), Marcus
Rashford d'une frappe détournée (51e) ont eu l'occasion
de doubler mise, un honneur qui reviendra finalement à
Eberechie Eze, auteur d'une excellente entrée en jeu à la
65e. Le Gunner a d'abord vu l'une de ses tentatives repoussée par la barre transversale (87e), avant d'in-

scrire un but magnifique d'un tir enroulé du droit sans
contrôle qui a fini dans la lucarne opposée (2-0, 90e).

10e clean-sheet d'affilée pour Pickford
Il est à noter que sur ces deux dernières actions, Eze

se trouvait donc à la conclusion, mais qu'elles avaient été
initiées par Jude Bellingham, lancé lui aussi en jeu à la
65e à la place d'un Morgan Rogers qui s'était montré
plutôt à son aise. Alors que sa relation avec Thomas
Tuchel est scrutée de près, le Madrilène, très mordant,
s'est mis en valeur, en délivrant également deux centres
dangereux (70e, 71e).

Enfin on retiendra de ce match que Jordan Pickford a
établi un nouveau record en alignant une dixième ren-
contre d'affilée sans encaisser de but sous le maillot des
Trois Lions. Mais il faut lui reconnaître cette fois une cer-
taine réussite, car les Serbes ont plusieurs fois manqué
de peu le cadre, par l'intermédiaire notamment de Dusan
Vlahovic (62e) et Lazar Samardzic (81e). Des actions
qu'ils risquent de regretter, car en raison de leur défaite,
conjuguée à la victoire de l'Albanie en Andorre (160), les
voilà éliminés de la course à la qualification au Mondial
dans ce groupe K. La Serbie en occupe en effet la
troisième place, avec quatre points de retard sur le deux-
ième, l'Albanie, alors qu'il ne reste plus qu'un match à
jouer... Mais elle conserve un mince espoir de se qualifier
en mars par l'intermédiaire de la Ligue des nations.

L'Angleterre domine la Serbie avec l'aide de Jude
Bellingham et poursuit son sans-faute

L’équipe de France a obtenu son billet pour sa 8e
Coupe du monde d’affilée grâce à sa victoire contre
l’Ukraine, jeudi soir au Parc des Princes

Au Parc des Princes,
Dans la vie, tout est une question de timing. Et balancer
« L’Amérique » de Joe Dassin, c’est toujours mieux à la
fin d’un match, quand la qualification pour une Coupe
du monde de l’autre côté de l’Atlantique est acquise,
qu’avant le coup d’envoi. Surtout quand l’une des plus
grandes désillusions de l’histoire du foot français vous
attend 90 minutes plus tard. Le petit clin d’œil du DJ du
Parc, jeudi soir au terme de la victoire contre l’Ukraine
(4-0) qui envoie les Bleus au Mondial américain, n’est
pas passé inaperçu. Et on est à peu près sûr que Didier
Deschamps, qui était sur le terrain en 1993, a bien
entendu aussi.

« On ressent beaucoup de fierté, avec le staff et
le groupe, apprécie le sélectionneur. Je ne suis pas
quelqu’un de très expressif - peut-être un peu plus dans
la vie qu’ici –, mais il faut apprécier. Je n’ai pas eu l’oc-
casion de voir l’Amérique comme joueur. Cette fois, je la
verrai. »

a Coupe du monde 1994 restera, pour encore
quelque temps, la dernière ratée par la France. Depuis
le traumatisme bulgare, elle n’a plus rien laissé en
chemin, et disputera l’été prochain son huitième tournoi
planétaire d’affilée. Cela fait même 16 grandes compéti-
tions de rang, si l’on compte les championnats
d’Europe. « On peut voir que les gens sont très con-
tents. C’est cool, parce qu’ils ne banalisent pas le fait
d’aller en Coupe du Monde, observe Kylian Mbappé. On
dit que c’est normal pour une équipe comme la nôtre
d’aller à la Coupe du Monde, mais il ne faut pas banalis-
er parce que dans l’histoire de l’équipe de France, ça
n’a pas toujours été le cas. Donc c’est toujours un
plaisir. »

Le capitaine a bien retenu les mots de son
sélectionneur, qui a dû les répéter, on imagine, une
bonne centaine de fois à ses joueurs. On aurait tout de

même assez mal vécu, ne le cachons pas, d’être éjec-
tés d’un Mondial à 48 équipes, avec un accès encore
possible même si l’on avait terminé deuxième d’un
groupe comprenant l’Ukraine, l’Islande et l’Azerbaïdjan.
Mais on ne fera pas la fine bouche en voyant nos Bleus
assumer leur statut – demandez donc aux Italiens ce
qu’ils en pensent –, et puis comme le dit Lucas Digne, «
ce n’est jamais facile de gagner un match international
» – ça on le voit bien à chaque trêve, merci.

Bref, tout le monde va enfin pouvoir se projeter
officiellement sur l’été prochain, et c’est une très bonne
chose. On va parler dans les semaines et mois à venir
d’ossature de liste, de joueurs qui marquent des points,
qui en perdent, qui flambent en club mais peut-être un
peu tard, tout ça. La hiérarchie chez les gardiens et en
défense semble assez claire, au milieu aussi, même si

Tchouaméni et Rabiot ne sont pas là sur ce rassemble-
ment, et que l’on s’interroge à long terme sur la capacité
du précieux N’Golo Kanté à conserver sa forme dans le
championnat saoudien. En revanche, en attaque, faites
vos jeux.

Ousmane Dembélé a tout raté depuis la ren-
trée, mais en pleine possession de ses moyens, il est
indiscutable. Ce qui n’est pas le cas de Randal Kolo
Muani et Marcus Thuram. Ces deux fidèles de DD, qui
étaient bien installés, vont peut-être se mordre les
doigts d’avoir été blessés. Car en leur absence, Hugo
Ekitike et Magnes Akliouche ont montré qu’il faudrait
compter avec eux, tandis que Michael Olise ne fait plus
débat. Rayan Cherki encore un peu, mais ce ne sera
plus le cas s’il continue de prendre de l’épaisseur à
Manchester City.

Angleterre 2  Serbie  0


